
la mort viendra nous avertir que notre pèleri

nage ici-bas est sur le point de finir, et que les
ombres du trépas commenceront à voiler nos

yeux ; qiië ce soit entre vos bras et sur votre

cœur maternel ,ô Notre-Dame de Champ-

Rond , que nous remettions à Dieu , pour
l’Éternité bienheureuse notre, âme purifiée,
consolée et fortifiée par les Sacrements de
1 ’ Église et par les secours de notre sainte
Religion.

Ainsi soit-il.

NOTRE - DAME DE CHAMP - ROND ,

PRIEZ POUR NOUS.

Indulgence flénièré une fois far an , aux conditions
ordinaires, four tous ceux qui réciteront cette friére
dans la chafelle de Notre-Dame de Chamf-Rond.

<27 février 1894, Léon XIII.)

Indulgence de joo jours four chaque visite au
sanctuaire de Notre-Dame de Chamf-Rond, en récitant

cette friére ou toute autre à la sainte Vierge.
(37 février 1894, Léon XIII.)

Monseigneur l’Archevêque de Sens a daigné attacher

une indulgence de 40 jours à la pieuse invocation :

Notre-Dame de Chamf-Rond , frie\ four nous.

PAROISSE DE VINNEUF

DIOCÈSE DE SENS

PRIÈRE
a Notre - Dame de Champ - Rond

Notre-Dame de Champ-Rond, notre
Protectrice et notre Patronne, il nous

est bien doux de vous invoquer sous ce

titre, dans le sanctuaire vénéré que nos

pères ont élevé à la gloire de votre nom . Que
de fois vous avez manifesté votre bonté toute

puissante par les bienfaits sans nombre dont
vous n’avez cessé de couvrir cette terre qui
vous est consacrée. Vous avez vu naître et

mourir nos aïeux ; vous les avez bénis dans leur

vie et dans leur mort; c’est sous votre regard

maternel, que nous aussi, nous voulons vivre
et mourir.

TYP. * lITH IEHMANN- IH. SENS



0 bonne Mère, dirigez vous-même notre vie,

pour que toujours nous soyons vos dignes
enfants et les dignes serviteurs de Jésus, votre
divin Fils. Donnez-nous l’estime de cette vie

humble, laborieuse et cachée qui a été la vôtre,

ô Marie, et à laquelle Dieu nous a appelés, nous
aussi qui demandons au travail notre pain de

chaque jour.

Ce n’est pas dans le bruit du monde et parmi
son faux éclat, c’est au milieu de nos champs
et à 1’ ombre de nos bois que nous trouvons
votre Image tutélaire : Invenimus Eam in

campis silvæ. Qu’elle soit pour nous une

leçon perpétuelle de simplicité ! Conservez à

nos familles la foi des anciens jours et le
courage nécessaire pour agir conformément

aux principes de la foi. Rendez à celles qui
auraient eu le malheur de le perdre, au milieu

des temps troublés que nous traversons ce

précieux héritage de croyances et de vertus qui

a fait la gloire et le bonheur de nos pères. Que

les enfants apprennent, sur les genoux de

leurs mères , à bénir le nom de Jésus , en

apprenant à aimer et à bénir votre nom ,

ô Notre-Dame de Champ-Rond. Que leurs

regards s’élèvent avec leurs prières vers votre

Image vénérée , et vers F Image de 1 ’ Enfant

divin que vous portez entre vos bras. Que dans

votre chapelle solitaire, où viennent mourir

les bruits du monde , nous apprenions nous-

mêmes à bien prier, à aimer le recueillement

et le silence. Que notre vie s'écoule, confor

mément à la volonté de Dieu, dans le travail et

la patience. Aidez-nous vous-même, ô Marie,

à porter chrétiennement le poids du jour et de

la chaleur, et le fardeau, quelquefois plus lourd

encore, de l’épreuve et de la souffrance.

O Notre-Dame de Champ-Rond, accordez-
nous aussi cette grâce de ne voir toujours
parmi nous qu’un seul troupeau, sous la con

duite du divin Pasteur. Daignez exaucer les
prières que Nous vous adressons pour la sainte
Eglise, notre Mère, pour son Chef auguste,
notre saint Père le Pape; pour la France, notre

patrie terrestre ; pour notre diocèse et pour

notre paroisse ; pour nos malades et tous nos

affligés; pour la conversion des pêcheurs et la

persévérance des justes.
Et quand sonnera , pour nous, l’heure du

retour à Dieu ; lorsqu’au soir de notre vie,

notre corps, fatigué par le travail de jours bien

remplis, demandera le repos; lorsque l ange de



N.-D. de CHAMP-ROND

VINNEUP (Yonne)

z

Chapelle N.-D. de Champ-rond, petite chapelle champêtre

(indiquée sur Michelin 61, NE pli 13) située dans un petit bois
isolé au milieu d'une vaste plaine dénudée ; accès par allée
de tilleuls. (4 km environ de Vinneuf, entre vallées Yonne et
Seine, aux confins départements Yonne/Seine-et-Marne).

Sur le tabernacle, statue de pierre (65 cm de haut) de la
Vierge à l’Enfant. La Vierge assez insignifiante, est en
costume de dominicaine (?) (ou de bergère ?)

Sur l'autel, l'inscription : "Invenimus Eam in campis silvae"

que l'on retrouve dans la prière.

Sous le porche extérieur, au mur d'entrée, au-dessus de la

porte derrière un grillage, Vierge à l'Enfant, matrone aux

amples draperies, la dextre largement ouverte - statue ancienne,

qui n'aurait pas quitté le sanctuaire, même durant la période

révolutionnaire. Elle était^ encore en 1894, placée sur l'autel.

Le lundi de Pentecôte, pèlerinage de la matinée (messe solennelle,
sermon, pas de procession) : environ 300 pèlerins, venus de
Vinneuf, Courlon, Serbonne (paroisses déservies par le curé de
Vinneuf) ï il s'agit surtout des familles des communiants de
l'année. Anciennement autre pèlerinage le 8 septembre transporté

maintenant au soir du 15 août (récitation du chapelet). La
chapelle est fermée en temps ordinaire.

Ex-voto depuis la fin du XIXe siècle.

Historique du culte

Chapelle seigneuriale attestée en 1575. Erigée sur le

lieu où un laboureur aurait découvert dans le creux d'un chêne

une statue de la Vierge (Tableau dans la chapelle et vitrail de
l'église de Vinneuf). Les seigneurs de Champ-Rond, fondateurs
de la chapelle,lui auraient donné les dimensions exactes de la
Santa Casa de Lorette.

Probablement incendiée durant les guerres de Religion,

la chapelle est relevée de ses ruines en 1655, profanée à la

Révolution, réconciliée en 1845. vendue à la fabrique de Vinneuf

en 1866, restaurée en 1894 (indulgences accordées par Léon XIII
en 1894).

Dévotion populaire fort ancienne (pèlerins isolés,
cérémonies collectives ; en 1736, guérison miraculeuse d'un
enfant atteint du "mal caduque"). Mais c'est surtout au XIXe s.
(1845-1866) que le pèlerinage prend une certaine importance :
les paroissiens de Vinneuf, Courlon, Bazoches et des villages

voisins y viennent nombreux le 8 septembre, le lundi de Pentecôte

et pour les processions des Rogations.



Le toponyme de Champ-Rond semble fort ancien : mentionné dans

les chartes du XlIIe siècle. Une configuration du terrain en

consacre l'antiquité.

Livres terriers, dont l'un du XVIIIe s., à la mairie de Vinneuf.

Les cantiques marquent la conscience du Sacré du lieu et

indiquent un culte de pèlerins isolés, en liaison à la statue
du Christ sur le mur intérieur d'entrée :

"Je te chéris, bois solitaire,

Où pèlerin silencieux,

Je viens prier au Sanctuaire

Par des sentiers mystérieux
Comme autrefois sur le Calvaire

Je vois ta Croix ô mon Jésus !

Tu nous redis î voilà ma Mère."

Sources : Dépouillement de : chanoine L.-P. LABOISE (curé de
Vinneuf) î Courte notice sur Champ-Rond - Sens, Impr. Saint-
Gérard, 1928, 35 p. - Visite à la chapelle et à M. l’abbé Potier,

curé de Vinneuf (M. Dupront, 1965).



A VINNEUF (dans le?enonais) = NOTRE-0AMS DE CHAMP-ROND,

Origine: Légende concernant une statue de la Vierge placée dans le
creux d’un chêne,

T • • ,

jjieu; En pleins champs. Sur le plateau#.1 qui s’étend entre Seine et
Yonne, dans un bosouet: une chaplle à qui on aurait donné les

dimensions de la Santa Casai. Reconstruite en 1656.

Dates: Lundi de la (Jentecôte. anciennement le 8 septembre (depuis
peu:le 15 août)

Fréquentation:
C'est le pèlerinage mari<gii. du Nord-Sénonais. JJ i ce- i’V-JW?

WP'



Abbé Etienne POTIER
Curé

(Yonne)
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5
De nombreux fidèles au pèlerinage

de N.-D.-de-Champrond

Sens. — En voiture, à bicyclette
ou à pied, de nombreux fidèles se
sont dirigés à 4 kilomètre de Vin-
neuf, sur les confins de son terri

toire, vers une humble chapelle,
s’élevant au-dessus d’un maigre
bouquet de bois : c’est la chapelle
de Notre-Dame de Champrond.

Loin du bruit, au milieu de la
nature et dans le recueillement, vers
10 h 30, plus de 230 personnes pre
naient part à la messe solennelle
du pèlerinage, -célébrée par M. le
curé de Michery. Des personnes ve

nues des environs, la communauté
interparoissiale : Serbonnes, Cour-
Ion et Vinneuf, avec les enfants de
la communion solennelle, y étaient
présents.

M l'abbé Etienne Potier, curé de
Vinneuf, avait bien organisé la cé
rémonie. M. le maire et des conseil
lers de Vinneuf étaient Drésents.

NOTRE CLICHÉ. — Une vue des
fidèles pendant la messe.
(Photo Ledoux, Pont-sur-Yonne -
Cliché « L’Y. R. ».)
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